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MOT DE LA PRÉSIDENTE  
MME ÉDITH CLOUTIER
REGROUPEMENT DES CENTRES D’AMITIÉ  
AUTOCHTONES DU QUÉBEC 

Chers membres et partenaires,

L’année qui s’achève aura été l’occasion pour le Regroupement 
des centres d’amitié autochtones du Québec de continuer ses ac-
tions et ses réalisations pour les citoyens autochtones et favoriser 
l’expression d’une nouvelle forme de citoyenneté chez les Premières 
Nations.  Davantage imposé comme l’interlocuteur privilégié des 
questions urbaines qui touchent les Autochtones au Québec et re-
connu pour son leadership, le RCAAQ a pu saisir les opportunités of-
fertes au Mouvement des Centres d’Amitié autochtones du Québec 
de faire entendre notre voix auprès des gouvernements, des ins-
tances autochtones et de tous nos partenaires.  

Depuis plusieurs années, la présence accrue des Autochtones dans 
les villes est très visible au Québec. Dans le Mouvement des Centres 
d’amitié autochtones du Québec, cette tendance s’est même 
concrétisée par la mobilisation de nouvelles communautés ur-
baines et l’émergence de nouveaux Centres d’amitié autochtones 
à Saguenay et à Trois-Rivières.
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Reconnu pour son expertise en matière d’organisation de services 
pour les citoyens autochtones des villes, le Mouvement des Centres 
d’amitié autochtones s’affairent à construire continuellement des 
espaces d’échanges et de débats occupés par des hommes, des 
femmes, des jeunes, des enfants et des aînés issus des diverses na-
tions autochtones, permettant aux membres des Premiers Peuples 
dans les villes de se faire entendre, de vivre leur spécificité et de 
contribuer à la vie citoyenne qui les entoure. 

Le Mouvement des centres d’amitié autochtones du Québec peut 
être fier de ses réalisations et de son développement en matière 
d’économie sociale et solidaire qui représente désormais l’un des 
atouts majeurs de notre développement économique et social.  
Sous cette lancée, les Centres d’amitié autochtones du Québec se 
positionnent davantage comme des entreprises d’économie so-
ciale et des  carrefours de services adaptés de première ligne ins-
tallés dans des villes où converge naturellement une population au-
tochtone diversifiée.  

Population émergente, nous sommes de plus en plus à même de 
le constater avec l’évolution des travaux des chercheurs l’ARUC 
ODENA Les Autochtones et la ville au Québec : identité, mobilité, 
qualité de vie et gouvernance dont j’assure également la co-pré-
sidence.  Les travaux de cette alliance de recherche nous per-
mettent de constater les grandes tendances sociales, démogra-
phiques, culturelles, politiques et juridiques des Autochtones des 
villes et de bonifier le continuum de services déjà offerts par le ré-
seau des centres d’amitié autochtones.
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Le Mouvement des Centres d’amitié autochtones du Québec est 
l’expression de notre identité citoyenne autochtone, de par les 
actions quotidiennes des Centres et le travail de concertation du 
Regroupement des centres d’amitié autochtones du Québec.  C’est 
ainsi qu’ensemble, nous faisons entendre la voix des citoyens au-
tochtones dans les villes du Québec.

Un merci particulier à l’équipe du RCAAQ pour leur dévouement, 
leur professionnalisme et leur travail exceptionnel tout au cours de 
l’année.  Les Centres d’amitié autochtones du Québec et tous les 
gens pour qui nous œuvrons sont privilégiés de pouvoir compter sur 
une équipe aussi dévouée et engagée.

Je profite également de notre 32e Assemblée générale annuelle 
pour vous remercier de la confiance que vous me portez.  C’est 
un honneur et un privilège de servir notre Mouvement à titre de 
Présidente.

Soumis respectueusement.

La Présidente,
 

Édith Cloutier
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MOT DE LA DIRECTRICE GÉNÉRALE :  
MME JOSÉE GOULET
REGROUPEMENT DES CENTRES D’AMITIÉ  
AUTOCHTONES DU QUÉBEC 

Chers membres et partenaires,

Nous sommes réunis ensemble pour la 32e Assemblée générale an-
nuelle à Saguenay. Le Mouvement des centres d’amitié autochtones 
du Québec est accueilli par le tout dernier Centre d’amitié à voir le 
jour au Québec : le Centre d’amitié autochtone du Saguenay. C’est 
donc avec fierté que je vous présente notre rapport annuel d’acti-
vités, animée par la conviction que chaque action réalisée par le 
Mouvement fait une différence pour le mieux-être des citoyens au-
tochtones.  

L’année 2010-2011 fut consacrée à mettre en place des actions qui 
permettent l’atteinte de notre plan stratégique quinquennale. Un 
des objectifs priorisés est le renforcement de nos capacités entre-
preneuriales afin que le RCAAQ et les Centres d’amitié autochtones 
s’identifient comme des entreprises d’économie sociale. 

Ainsi, nous sommes à réfléchir notre mode de gouvernance de 
même qu’à évaluer nos besoins en ressources humaines afin d’at-
teindre nos objectifs stratégiques. De plus, nous avons actualisé 
notre image corporative qui exprime notre vision : 

Le Regroupement des centres d’amitié autochtones du 
Québec est formé de citoyens autochtones engagés dans leur 
communauté ayant le pouvoir d’influencer l’espace public 
au Québec et favorise un accès aux ressources nécessaires 
aux communautés autochtones dans les villes pour qu’elles 
jouissent d’une qualité de vie.
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D’ailleurs, l’analyse des tendances nous obligent à innover et à se 
développer autrement pour répondre aux demandes de plus en 
plus importantes des différentes villes où convergent de nombreux 
citoyens autochtones. En effet, ces demandes accrues sont reliées à 
la croissance de la population autochtone dans les villes. 

Ces constats identifiés ont orienté le RCAAQ à développer et mettre 
en œuvre des stratégies innovatrices et proactives.  

Cette année, nous avons été invités à participer à de nouvelles 
tribunes dont celles organisées pas des universités et par le minis-
tère des Finances du gouvernement du Québec dans le cadre 
des consultations prébudgétaires. Ces nouvelles tribunes nous per-
mettent de défendre les droits et les intérêts des citoyens autoch-
tones et d’influencer les prises de décisions qui nous concernent.

Nous espérons ainsi contribuer à l’émergence d’une société civile 
autochtone, formée de citoyens autochtones engagés ayant le 
pouvoir d’influencer l’espace public au Québec. 

Finalement, je souligne l’excellent  travail de notre équipe dans un 
contexte de gestion de changement.  Félicitations !

Je remercie le conseil d’administration et l’équipe pour leur 
confiance témoignée tout au long de cette année remplie de défis.

Bonne lecture ! 

La directrice générale,
  

Josée Goulet 
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LE MOUVEMENT DES CENTRES D’AMITIÉ  
AUTOCHTONES 
Le Mouvement des Centres d’amitié autochtones est présent 
à l’échelle nationale depuis près de soixante (60) ans. Ainsi, au 
Canada, il existe 118 Centres d’amitié autochtones qui œuvrent 
auprès de la population autochtone urbaine. Ces derniers sont re-
groupés à l’intérieur de l’Association Nationale des Centres d’amitié 
(ANCA). 

Au Québec, le Mouvement a plus de quarante (40) ans d’existence 
et compte dix (10) Centres d’amitié autochtones. Améliorer la qua-
lité de vie des Autochtones, promouvoir la culture et bâtir des ponts 
avec les peuples composent la mission des Centres d’amitié au-
tochtones. Les Centres d’amitié autochtones travaillent ainsi quoti-
diennement à favoriser une meilleure compréhension des enjeux, 
défis et problématiques des Autochtones urbains.

À travers une philosophie holistique fondée sur « l’empowerment », 
l’approche culturelle et communautaire ainsi que sur les principes 
d’économie sociale, les Centres d’amitié autochtones sont des insti-
tutions de services en milieu urbain pour les Autochtones. 

Les Centres d’amitié autochtones du Québec sont implantés dans 
les villes de Montréal, Val-d’Or, Chibougamau, La Tuque, Senneterre, 
Québec, Sept-Îles, Joliette (Lanaudière), Saguenay et Trois-Rivières 
est en développement. 

Le développement de notre réseau
Le RCAAQ a accueilli un nouveau membre au sein de notre ré-
seau, soit le Centre d’amitié autochtone du Saguenay (CAAS), 
lors de sa dernière assemblée générale annuelle. Le CAAS est la 
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concrétisation des besoins exprimés par les citoyens des Autochtones 
du Saguenay et des efforts déjà soutenus et concertés de membres 
des Premières Nations et de partenaires du milieu Saguenéen. La 
région de Saguenay accueille de nombreux Autochtones que ce 
soit pour les études, les soins de santé, la recherche d’une qualité de 
vie accrue, de meilleures perspectives d’emploi, etc. Saguenay est 
donc un carrefour important pour les citoyens des Premières Nations. 

Pour ce qui est du projet de Centre d’amitié autochtone de Trois-
Rivières (CAATR), le RCAAQ a misé sur la réalisation d’une étude des 
besoins pour évaluer la mobilisation des citoyens autochtones de 
Trois-Rivières, en plus de cibler les besoins des Autochtones qui ha-
bitent ou qui fréquentent la ville de Trois-Rivières en vue d’organiser 
une prestation de services pour les citoyens autochtones.

Malgré le développement de notre réseau, un de nos défis demeure 
l’accès à du financement de base opérationnel et stable pour les 
Centres d’amitié autochtones, autant ceux existants que ceux en 
développement et démarrage. En effet, le Programme des centres 
d’amitié autochtones (PCAA) assure seulement une partie du finan-
cement des opérations pour six des Centres d’amitié autochtones 
du Québec. 

Ainsi, les nouveaux Centres comme le Centre d’amitié autochtone 
du Saguenay (CAAS) et les Centres en développement, c’est-à-
dire le Centre d’amitié autochtone de Sept-Îles (CAASI) et le Centre 
d’amitié autochtone de Lanaudière (CAAL), ne peuvent compter 
sur le soutien financier du PCAA et doivent se tourner vers d’autres 
bailleurs de fonds pour assurer leurs opérations de base. Néanmoins, 
grâce aux efforts du RCAAQ, le CAASI, le CAAL et le CAAS reçoivent 
le financement de soutien à la mission versé aux Centres d’amitié 
autochtones du Québec par le Secrétariat aux affaires autochtones. 
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Présence accrue des citoyens  
autochtones dans les villes
Depuis quelques années, la présence des Autochtones1 dans les 
villes du Québec traduit de nouvelles réalités et emprunte des 
avenues jusque-là inexplorées. Seize fois plus nombreuse en 2008 
qu’elle ne l’était en 1980, cette population s’est accrue en moyenne 
de 70% entre 2001 et 2006 et représente plus de 60% de la popula-
tion autochtone totale de la province.

Tous groupes confondus, il est possible d’estimer en 2010 qu’au 
moins 80 000 personnes autochtones résident, de manière ponc-
tuelle ou permanente, dans les villes du Québec ; quelque 70% se 
retrouverait en région alors que Montréal et Québec accueilleraient 
30% d’entre elles2 (Levesque, 2010).

1 �Selon la Loi constitutionnelle de 1982, le terme Autochtone s’applique aux trois groupes 
de descendants des premiers habitants du Canada: les Indiens (appelés Amérindiens au 
Québec), les Métis et les Inuit. Les Indiens/Amérindiens sont regroupés au sein des Premières 
Nations. Le ministère des Affaires indiennes et du Nord Canada comptabilise la population 
indienne inscrite dans le Registre des Indiens. Les Métis et les Inuit ne sont pas comptabilisés 
dans ce Registre. Les Inuit sont établis dans la portion septentrionale de la province, au 
Nunavik ; quant aux Métis ils ne résident pas dans les collectivités amérindiennes.

2 �Ce chiffre de 80  000 personnes correspond approximativement à 60% de la population 
autochtone totale du Québec. Il a été estimé à partir des données suivantes agrégées : 1) 
la somme des personnes qui ont déclaré une identité autochtone (Indiens des Amériques, 
Métis et Inuit) lors du recensement canadien de 2006 (108 425 p.) ; la population des com-
munautés autochtones qui n’ont pas répondu au recensement de 2006, estimée à partir 
des données du Registre des Indiens du ministère des Affaires indiennes et du Nord Canada 
(quelque 25 000 p.). Le 60% correspond grosso modo à la proportion moyenne canadienne 
de la population autochtone qui ne réside pas sur réserves ; dans le cas du Québec, cette 
proportion est souvent estimée à la baisse compte tenu des difficultés liées à l’enregistre-
ment. Par ailleurs, ces estimations ne tiennent pas compte d’une population autochtone 
‘flottante’ qui échappe aux diverses compilations démographiques et que l’on peut estimer 
approximativement entre 15 000 et 25 000 personnes. De plus, à la faveur de la mise en 
application prochaine de la Loi sur l’équité entre les sexes relativement à l’inscription au 
registre des Indiens (2010) le dénombrement de la population autochtone du Québec et du 
Canada dans les villes sera certainement modifié à la hausse.
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Cette population représente également un segment important com-
posé de jeunes qui connaît une forte croissance. Les Autochtones 
au Québec, contrairement aux Québécois, connaissent une crois-
sance démographique qui se doit d’être considérée. Ainsi, 48% des 
Premières Nations, Métis et Inuit ont moins de 24 ans, contrairement 
à 31% pour la population québécoise en général.3 

Cette réalité transforme le visage des villes. Une grande proportion 
de cette population autochtone, cosmopolite et diversifiée, provient 
des communautés.  Or, à l’instar des grandes villes canadiennes 
de l’Ouest, de ces communautés autochtones urbaines émergent 
une nouvelle génération d’Autochtones n’ayant jamais connu la vie 
dans une réserve et ne correspondant pas nécessairement à la vi-
sion imagée de l’autochtone.  De plus, de nouveaux autochtones 
seront présents dans les villes du Québec avec le Jugement McIvor 
et viendront ainsi prendre part aux changements et aux modifica-
tions du portrait des Autochtones urbains. Cette identité autochtone 
urbaine enrichit la diversité culturelle du Québec.

3 �Statistiques Canada.  Peuples autochtones du Canada en 2006 : Inuits, Métis et Premières 
nations, Recensement de 2006
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Le Regroupement des centres d’amitié  
autochtones du Québec
La mission du Regroupement des centres d’amitié autochtones du 
Québec (RCAAQ) est de militer pour les droits et les intérêts des 
citoyens autochtones dans les villes tout en appuyant les Centres 
d’amitié autochtones dans l’atteinte de leur mission. Ainsi, la mis-
sion du RCAAQ s’articule à deux niveaux. D’une part, il soutient le 
développement et la mise en œuvre de projets et de programmes 
d’envergure provinciale en appuyant ses membres dans la réali-
sation de leur mission en apportant conseils, support et ressources 
techniques. D’autre part, le RCAAQ effectue de la représentation 
pour les Centres et établit des partenariats à l’échelle provinciale 
et nationale. Il encourage la concertation et l’échange entre les 
membres des Premières Nations du Québec et les différentes ins-
tances gouvernementales et autochtones.

La mission d’appui et de représentation, menée depuis plus de 30 
ans (1976) au Québec, permet au RCAAQ d’avoir une vue d’en-
semble des défis que peuvent connaître les citoyens Autochtones. 
Notre mission nous a permis d’acquérir une grande connaissance 
des besoins des citoyens Autochtones. Enfin, cette longue expé-
rience nous a permis de développer une expertise non négligeable 
dans le développement et la prestation de services, de réfé-
rences et de soutien, auprès des citoyens Autochtones des villes du  
Québec. 
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La coordination provinciale
La coordination provinciale du RCAAQ a comme rôle d’appuyer le 
réseau des Centres d’amitié autochtones du Québec dans la réali-
sation de leur mission ainsi que d’apporter conseils, support et res-
sources techniques. Nous favorisons ainsi le développement et la 
mise en œuvre de projets et programmes adaptés et culturellement 
pertinents pour les Centres d’amitié autochtones du Québec, en 
plus de soutenir les Centres dans leur gestion et leur gouvernance.

C’est dans ce contexte que la coordination provinciale du RCAAQ 
voit au développement d’outils et de cadres de référence néces-
saire pour leur mise en œuvre en plus de s’assurer du suivi et de 
l’évaluation des projets et programmes. 

Ce travail de coordination se fait auprès des Centres d’amitié ainsi 
que des bailleurs de fonds. Il s’avère essentiel de favoriser les bonnes 
pratiques de gouvernance ainsi que de gestion administrative et 
gestion financière au sein du réseau des Centres d’amitié autoch-
tones pour s’assurer du succès des projets et programmes. Nous 
encourageons donc l’utilisation du Manuel des bonnes pratiques 
comme outil de suivi pour le réseau. En effet, celui-ci permet aux 
Centres d’amitié autochtones de renforcer leurs capacités afin de 
faire face à nos enjeux et défis, consolider nos structures et ainsi as-
surer notre développement et notre pérennité.

De plus, la coordination provinciale du RCAAQ s’assure de soutenir 
les Centres d’amitié autochtones localement selon les besoins ex-
primés lors de notre tournée annuelle de monitoring ou selon des 
demandes spécifiques qui nous sont formulées. En effet, en cours 
d’année, des membres de l’équipe se sont déplacés pour travailler 
avec les directions générales des Centres d’amitié autochtones et 
leurs conseils d’administration afin de supporter la gestion et la gou-
vernance de notre réseau.
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Le Programme des centres  
d’amitié autochtones (PCAA) et la   
composante Langues officielles
Le RCAAQ est aussi responsable de la saine gestion du Programme 
des centres d’amitié autochtones (PCAA) et sa composante Langues 
Officielles. Pour se faire, nous soutenons le réseau des Centres d’ami-
tié autochtones dans leur prestation de services pour citoyens au-
tochtones. Notre travail se traduit par du soutien et de l’accompa-
gnement pour la mobilisation locale lors du démarrage d’un Centre 
d’amitié autochtone, en passant par notre offre de services-conseils 
pour la mise en place de bonnes pratiques de gestion et de gou-
vernance. Nous intervenons selon les demandes spécifiques de nos 
Centres et nous adaptons nos services à leurs besoins.

La composante Langues Officielles
La composante Langues Officielles assure au Mouvement des 
centres d’amitié autochtones des communications dans les deux 
langues officielles. Le RCAAQ gère le flot de demandes de traduc-
tion et de révision de documents, en plus de veiller à leur diffusion 
auprès des membres et des partenaires. Le RCAAQ s’assure aussi 
de la disponibilité, en anglais et en français des outils développés 
pour les Centres ainsi que toutes les études et recherches publiées 
par l’Association provinciale. De même, le RCAAQ veille à organiser 
les services d’interprétation simultanée pour les diverses réunions du 
RCAAQ et de l’Association nationale des centres d’amitié (ANCA).
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Dans le cadre des diverses rencontres nationales tenues en cours 
d’année, le RCAAQ s’est assuré que des services d’interprétation 
simultanée soient offerts pour favoriser la participation de tous les 
membres du Mouvement.

Le RCAAQ démontre non seulement son efficacité dans la gestion 
de la composante Langues officielles du PCAA, mais sa capacité à 
favoriser et promouvoir l’utilisation du français et de l’anglais dans 
ses activités et lors de la tenue d’évènements. 

Notre programmation de 
services culturellement 
pertinents

À travers notre réseau de Centres d’amitié autochtones, nous offrons 
un continuum de plus de soixante-dix (70) services culturellement 
pertinents, de la périnatalité jusqu’aux services auxs aînés pour les 
citoyens autochtones.

Connexions culturelles pour la jeunesse autochtone (CCJA)

Pour l’année 2010-2011, notre réseau a parrainé huit projets de l’ini-
tiative « connexions culturelles pour la jeunesse autochtone ».  Ces 
projets sont élaborés par et pour les jeunes autochtones et misent 
sur le développement de leur leadership en plus d’encourager leur 
participation à la vie citoyenne. Ces projets favorisent aussi la pro-
motion et la transmission de notre culture.
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Notre jeunesse est créative et réussi à organiser de nombreuses acti-
vités qui ont mobilisé plus de 1200 jeunes autochtones âgés entre 10 
et 29 ans. En effet, ces jeunes autochtones ont participé activement 
à la planification, l’organisation et la tenue des activités des projets 
CCJA parrainés par notre réseau. 

Le RCAAQ souhaite souligner la mise sur pied du projet coopératif 
Mikinak du Centre Inter-Bandes des jeunes de Montréal qui permet 
aux jeunes autochtones participants d’apprendre l’art tradition-
nel de la sculpture inuit et de développer leur talent en plus d’ap-
prendre les principes de gestion et de gouvernance d’une entre-
prise d’économie sociale. Il s’agit d’une réussite à promouvoir !

PAPACUN
Le RCAAQ a piloté la phase III du projet provincial PAPACUN en 
collaboration avec l’Agence de la santé publique du Canada et 
le Centre d’amitié autochtone de Val d’Or. La réussite de ce pro-
jet découle d’une collaboration étroite et d’une communication  
efficace entre tous les partenaires.

La mise en œuvre des activités et services aux en-
fants de 0 à 6 ans et à leurs familles est assurée au 
niveau local par le Centre d’amitié autochtones 
de Lanaudière (CAAL), le Centre d’amitié autoch-
tone du Saguenay (CAAS) et le Centre d’amitié au-
tochtones de Sept-Îles (CAASI). Cette année, notre 
projet provincial a rejoint environ une soixantaine 
d’enfants et leurs familles via les activités offertes 
aux enfants et aux parents par le CAAL, le CAAS 
et le CAASI.
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Le RCAAQ mise sur l’intervention précoce auprès des enfants et des 
familles. Nous ciblons aussi des activités spécifiques pour les parents 
afin de les impliquer davantage dans l’éducation de leurs enfants. 
En offrant des services aux enfants âgés de 0 à 6 ans et à leurs fa-
milles, nous pouvons promouvoir de saines habitudes de vie et favo-
riser un développement sain chez les enfants et ce, tout en intégrant 
des composantes culturelles pour influencer l’estime de soi positive.

Aide aux devoirs
Les services d’aide aux devoirs offerts par les Centres 
d’amitié autochtones répondent au besoin d’appar-
tenance des jeunes autochtones et renforcent leur 
identité culturelle tout en stimulant leur intérêt pour les 
études. 

Les Centres d’amitié autochtones sont devenus au fil 
des ans des partenaires du réseau scolaire. En effet, 
en 2010-2011 les jeunes élèves autochtones fréquen-
tant les services offerts par les six Centres d’amitié au-
tochtones  sont issus de 21 écoles primaires du réseau 
scolaire québécois (francophones et anglophones). 

Depuis la mise en œuvre de l’engagement en 2006, des liens ont 
aussi été créés entre les Commissions scolaires et les Centres d’ami-
tié autochtones. Plus d’une centaine de jeunes élèves autochtones 
du réseau scolaire québécois ont bénéficié de ces services.

Le RCAAQ compte sur l’appui du Ministère de l’Éducation, du Loisir 
et du Sport (MELS) pour élargir les services d’aide aux devoirs au pri-
maire à tout notre réseau des Centres d’amitié autochtones en plus 
de soutenir le développement de projets-pilotes pour les élèves du 
secondaire. 
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JEUNES AUTOCHTONES EN ACTION 
Le partenariat entre le RCAAQ et le Ministère de l’Emploi et de la 
Solidarité sociale du Québec (MESS) découle du Forum socioéco-
nomique des Premières Nations de Mashteuiatsh. Cet engagement 
mutuel vise l’accompagnement de jeunes autochtones en milieu 
urbain dans leur insertion socioprofessionnelle en bonifiant les ser-
vices offerts à la jeunesse autochtone urbaine. 

Les initiatives Jeunes autochtones en action du Centre d’ami-
tié autochtone de Val-d’Or, du Centre d’amitié autochtone 
de La Tuque, du Centre d’amitié autochtone de Sept-Îles et 
du Centre d’amitié autochtone de Québec se sont poursuivies 
en 2010-2011. En cours d’année, les initiatives Pashit (Québec),  
Madjimakwin (Val-d’Or), Amiskw (La Tuque) et Kakuss 
(Sept-Îles) ont ainsi pu contribuer à l’amélioration de la 
qualité de vie de 29 jeunes citoyens autochtones par des 
efforts visant le rapprochement au milieu du travail, le 
retour aux études ou l’implication citoyenne des jeunes 
autochtones en milieu urbain. Le succès des initiatives 
repose d’ailleurs sur notre approche culturellement per-
tinente, la présence d’Aînés, notre approche holistique 
ainsi que le continuum de services et de socialisation mis 
à la disposition des jeunes autochtones qui composent 
avec la réalité urbaine.

Pour nous, le succès d’un seul jeune via Jeunes autochtones en  
action a un effet multiplicateur important pour les com-
munautés autochtones urbaines. Ces impacts se reflètent 
chez le jeune autochtone, au sein de sa famille, mais éga-
lement dans l’ensemble de la communauté. Jeunes  
autochtones en action vient donc jouer un rôle important dans nos 
efforts de lutte à la pauvreté et à l’exclusion sociale.
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Les projets novateurs pour notre  
réseau

Un modèle de services de santé et de services sociaux 
pour les citoyens Autochtones
Le projet de modèle de services de santé et de services sociaux 
en milieu urbain pour les Autochtones, piloté par le Centre d’ami-
tié autochtone de Val-d’Or, s’est concrétisé cette année. En effet, 
la Clinique Minowé a ouvert ses portes en janvier 2011. Il s’agit d’un 
projet novateur qui assure une adaptation et la complémentarité 
des services de santé et de services sociaux du réseau québécois 
de la santé, tel qu’identifié dans l’engagement conjoint conclu en 
2006 entre le RCAAQ et le Ministère de la Santé et des Services so-
ciaux.

La Clinique Minowé favorise une approche holistique de la santé et 
a pour but d’améliorer la santé des citoyens autochtones et de leur 
faciliter l’accès à des services culturellement pertinents en plus de 
diminuer le nombre de signalement à la protection de la jeunesse.

Il est donc prioritaire pour le gouvernement du Québec de soute-
nir financièrement les opérations de la Clinique Minowé , mais aussi 
d’assurer le déploiement du modèle de services de santé et de ser-
vices sociaux en milieu urbain pour les Autochtones vers d’autres 
villes au Québec où sont implantés les Centres d’amitié autochtones.

Le RCAAQ a le mandat de soutenir l’exportation et l’adaptation du 
modèle pour les autres Centres d’amitié autochtones au Québec. 
Il s’agit d’un projet d’envergure qui aura des répercussions positives 
pour notre réseau et nos communautés autochtones urbaines.
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UTSHEKATAK
Le projet Utshekatak vise à améliorer les capacités des Centres 
d’amitié autochtones du Québec à développer, mettre en œuvre 
et évaluer des initiatives d’acquisitions de compétences essen-
tielles et d’alphabétisation (littératie).  Le projet a permis de mettre 
à jour les programmes et les services existants dans les Centres et 
à élaborer un modèle culturellement adaptés aux besoins des ci-
toyens autochtones dans les villes.  De plus, le RCAAQ s’est associé 
au CSMO ES AC et au Conseil en éducation des Premières Nations 
afin de développer une base de données qui sera utilisée par les 
Centres d’amitié autochtones, et qui permettra non seulement de 
rencontrer les exigences du PCAA, mais de mesurer notre impact 
dans nos milieux à l’aide d’indicateurs sociaux.

ANNONTRA
La jeunesse du Mouvement des centres d’amitié autochtones du 
Québec joue un rôle important dans la dynamique autochtone ur-
baine et vient enrichir notre Mouvement. Afin de répondre aux be-
soins et préoccupations de la jeunesse du Mouvement, le RCAAQ 
a développer un projet de prévention de la consommation de dro-
gues illicites chez les jeunes citoyens autochtones du Québec : le 
projet Annontra.

Concrètement, le RCAAQ souhaite stimuler une dynamique 
constructive pour les jeunes citoyens autochtones des villes du 
Québec. La construction d’avenues alternatives à la consomma-
tion de drogues se traduit  par la réalisation d’une planification stra-
tégique par des jeunes autochtones en milieu urbain du Québec 
de laquelle découle un plan d’action précis en matière de préven-
tion, et ce, afin de répondre aux besoins et aspiration de la jeu-
nesse autochtone urbaine du Québec. Le projet permet également 
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d’adjoindre de la formation aux intervenants jeunesse des Centres 
d’amitié autochtones du Québec ainsi qu’une campagne de mar-
keting social.

Annontra bénéficie de la contribution financière du Fonds d’initia-
tives communautaires de la stratégie antidrogues (FICSA) de Santé 
Canada.

TSHISHTEMAU
Revaloriser le rôle traditionnel et sacré du 
Tabac pour réduire le taux de tabagisme 
chez les Autochtones en milieu urbain par 
le partage d’outils, de la formation sur le 
caractère sacré du Tabac et une cam-
pagne de marketing social, voilà le projet 
Tshishtemau.  En 2010-2011, le projet a per-
mis de tenir des ateliers jeunesse et avec le 
conseil d’administration sur le tabac sacré 
et la fabrication des sacs de médecine, 
en plus d’organiser un séjour en forêt sans 
fumée en territoire atikamekw où tous les 

Centres ont été appelés à participer. Une campagne 
de marketing sociale pour sensibiliser les jeunes sous le 
thème : Le tabac est sacré, ta vie aussi !  Mettons fin au 
tabagisme ! a également été lancée grâce au projet 
Tshishtemau.   

Financé par  la Stratégie fédérale de lutte contre le ta-
bagisme de Santé Canada, Tshishtemau  a été renou-
velé 2011-2012. 
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OCKI
Encore une fois cette année, le RCAAQ a collaboré étroitement 
avec trois centres d’amitié autochtones pour la mise en œuvre de 
projets favorisant les rapports égalitaires entres les garçons et les 
filles.  Ces trois projets se sont déployés avec succès dans les villes 
de Senneterre, Val-d’Or et Montréal permettant ainsi aux jeunes 
autochtones urbains d’être sensibilisés à l’égalité des genres et à 
prendre part à des actions et activités créatrices et originales favo-
risant l’émergence de leurs talents.
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La recherche

ARUC Odena
Le RCAAQ participe activement à l’élaboration et à la réalisation 
des différents projets de recherche de l’ARUC Odena, dont il as-
sure la coprésidence. En fait, le RCAAQ est présent et actif au sein 
de chacune des instances de la structure de gouvernance, ce qui 
permet au Mouvement des Centres d’amitié autochtone de faire 
connaître ses préoccupations sociales et politiques aux chercheurs, 
d’orienter la recherche et de  maximiser les résultats de son implica-
tion au sein de l’ARUC.  

Depuis janvier 2010, le RCAAQ a pris part à une dizaine de réunions 
de travail avec les différents partenaires de l’ARUC — rencontre des 
différents comités de travail, du comité exécutif, conseil d’orienta-
tion, etc. L’ARUC a tenu sa dernière assemblée générale annuelle à 
Montréal, le 14 avril dernier.   

La majorité projets de recherche qui ont été élaborés au cours de 
la première année de l’ARUC sont actuellement : 1) en cours de dé-
marrage ou 2) déjà démarrés. 

L’ARUC ODENA compte 4 objectifs de recherche : 

1.	 �Tracer un portrait d’ensemble de la situation sociale, écono-
mique, culturelle, politique et juridique des Autochtones des 
villes afin de se doter de nouveaux Indicateurs et de nouveaux 
mécanismes pour planifier l’action; 

2.	 �Caractériser et évaluer, à l’échelle de chacun des centres, les 
pratiques et les programmes afin de modeler l’offre de services 
et de renforcer les capacités; 
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3.	 Comprendre les défis actuels en matière de pauvreté, de ra-

cisme, de discrimination, d’exclusion, d’inégalité et d’insécurité 
afin de diversifier et de 	consolider les interventions en matière 
de développement social; 

4.	 Identifier les conditions d’une nouvelle participation citoyenne 
et mettre en valeur l’action collective autochtone.

Chacun de ces objectifs est divisé en projets de recherche, chaque 
projet de recherche est unique — équipe de travail, thématique 
de recherche, objectifs, résultats attendus, échéanciers, budgets, 
réalisations, etc. De ce fait, le RCAAQ est appelé à exercer un suivi 
constant et minutieux des activités de l’ARUC. La participation du 
RCAAQ est d’ailleurs appelée à s’intensifier encore davantage au 
cours des semaines et des mois à venir puisque de nouveaux projets 
de recherche démarreront. 

Exemples de projets de recherche : 

Objectif 1 : �Portrait statistique de la population autochtone du 
Québec (démarré). 

	� Cartographie sociale : des résultats préliminaires ont été pré-
sentés lors de l’Assemblée générale, tenue en avril 2011. Cette 
cartographie sociale doit nous per-
mettre de repenser et de redéfinir les 
territoires desservis par les Centres 
d’amitiés.   
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Objectif 1 : �Portrait historique de la présence des Autochtones dans 
les villes du Québec (en démarrage). 

	� Recherches historiques sur la présence des Autochtones 
à Montréal et à Gatineau. Emploi de recherche étudiant. 
Données politiques.  

Objectif 2 : Étude de site (en démarrage). 

	� Étude importante, pilotée par Daniel Thomas. Portrait 
ethnographique et institutionnel de l’ensemble du Mouvement 
des Centres d’amitié autochtone, de chaque centre et du 
Regroupement. Les responsables de chacun des centres se-
ront amenés à travailler en collaboration avec les chercheurs 
(Été 2011).   

Notons que les objectifs 3-4 regroupent des projets de recherche ex-
trêmement variés dont les aménagements seront précisés au cours 
des prochaines semaines. Enfin, notons également que la program-
mation de recherche de l’ARUC connaît toujours de légères modi-
fications (ex : le RCAAQ a été ajouté à la liste des sites étudiés de 
l’objectif 2). 

Tabagisme
Le RCAAQ a participé à une journée d’étude et de réflexion sur le 
tabagisme. Cette table ronde, organisée par l’ANCA, a notamment 
permis de finaliser une nouvelle stratégie de lutte contre le taba-
gisme. Cette journée de réflexion a notamment menée à l’élabora-
tion et la distribution d’une trousse d’information sur les impacts du 
tabagisme au sein des communautés autochtones. 
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Diabète de type II
Le RCAAQ a également participé à une importante étude panca-
nadienne sur les programmes culturellement adaptés de préven-
tion, de dépistage et de traitement du diabète auxquels ont actuel-
lement accès les citoyens autochtones dans les villes. Pilotée par 
l’ANCA, cette étude doit permettre de recenser et d’évaluer l’en-
semble de ces programmes. Le dépôt final de cette étude — qui 
contiendra également des recommandations stratégiques et poli-
tiques — doit normalement avoir lieu en mars 2012. Le RCAAQ prend 
également part aux travaux de l’ANCA visant la création d’un outil 
d’évaluation des compétences essentielles culturellement pertinent 
pour les Autochtones en milieu urbain. Le RCAAQ a d’ailleurs joué 
un rôle important dans l’adaptation de ces outils au Québec.
 
Citoyenneté 
Enfin, dans le sillage du jugement McIvor et de l’adoption de la 
loi C-3 (entrée vigueur le 31 janvier 2011),   le RCAAQ a pris part à 
une journée d’étude sur la citoyenneté et l’appartenance. L’ANCA 
prépare actuellement une série de consultations (40 à travers 
le Canada) pour comprendre les effets du jugement McIvor sur  
l’identité autochtone. Le RCAAQ, en col-
laboration avec certains Centres d’ami-
tié, sera appelé à organiser des consulta-
tions au Québec. L’étude est en cours de  
préparation. 
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L’ÉCONOMIE SOCIALE AU CŒUR DE  
NOS ACTIONS  2010-2011  
REGROUPEMENT DES CENTRES D’AMITIÉ  
AUTOCHTONES DU QUÉBEC

Le RCAAQ continue ses actions vers l’autonomie financière et l’im-
plication citoyenne des Autochtones en poursuivant ses actions de 
développement de l’économie sociale.  En effet, ce modèle d’en-
trepreneuriat collectif représente un outil de développement éco-
nomique exceptionnel puisqu’il génère à la fois une richesse écono-
mique et sociale sensible à nos valeurs ancestrales.

Une réflexion collective a donc donné lieu à un modèle d’économie 
sociale qui répond aux aspirations, aux besoins et aux caractéris-
tiques socioculturelles des Autochtones et à un lieu de concertation, 
de partage et de rencontre identifié comme Le Cercle d’économie 
sociale autochtone et cela,  à l’instar des pôles d’économie sociale 
du Chantier d’économie sociale du Québec.

Son rôle est :

•	 Promouvoir la pratique de l’économie sociale en milieu  
autochtone;

•	 Créer une mobilisation autour de l’économie sociale;

•	 Concerter les Autochtones sur la valeur ajoutée de la pratique 
de l’économie sociale;

•	 Développer notre vision de l’économie sociale;

•	 Favoriser l’implantation d’initiatives d’économie sociale autoch-
tone.
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Concrètement, les premières journées d’économie sociale autoch-
tones ont eu lieu en mai 2010 et auront permis aux partenaires et 
aux promoteurs de s’informer, de se former, de partager leurs expé-
riences et d’obtenir soutien et accompagnement dans le dévelop-
pement de nos projets collectifs d’économie sociale. Les Journées 
en économie sociale autochtone (JÉSA) offrent un forum instructif et 
inspirant et permettent l’émergence de nouvelles initiatives d’éco-
nomie sociale qui répondent aux besoins collectifs.

Planification stratégique 2010-2015
L’an 2010-2011 a permis au RCAAQ de finaliser la planification stra-
tégique quinquennale afin de renforcir nos capacités entrepre-
neuriales pour que le RCAAQ et les Centres d’amitié autochtones 
actualisent notre virage collectif en se définissant comme des en-
treprises d’économie sociale. 

Le Centre d’amitié autochtone de La Tuque a terminé la planifica-
tion quinquennale et le Centre d’amitié autochtone de Val-d’Or a 
également mis en œuvre un processus de planification stratégique 
pour des volets bien précis.  De plus, le Centre d’entraide et d’ami-
tié autochtone de Senneterre y travaille actuellement.  Finalement, 
le RCAAQ accompagne deux autres Centres d’amitié autochtones 
dans leurs propres démarches de planification stratégique. 

Enfin, l’exercice nous a également permis d’identifier et d’analyser 
les tendances pour les prochaines années et de définir les besoins 
du RCAAQ en matière de développement économique.  Ainsi, un 
nouveau volet stratégique en développement économique a été 
développé au sein de l’équipe permanente du RCAAQ afin d’élar-
gir notre programmation de services et de répondre aux besoins 
des Centres. 
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Implication citoyenne
Le RCAAQ est très actif en économie sociale et siège au conseil 
d’administration du Comité Sectoriel de la Main d’œuvre, Économie 
Sociale et Action Communautaire (CSMO ES AC).  De plus, son par-
tenariat étroit avec le Chantier de l’économie sociale s’est concré-
tisé par un siège au comité exécutif et l’implication d’un représen-
tant jeunesse du RCAAQ qui siège désormais au comité jeunesse du 
Chantier de l’économie sociale.
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RAPPORT JEUNESSE  2010-2011  
REGROUPEMENT DES CENTRES D’AMITIÉ  
AUTOCHTONES DU QUÉBEC

L’année 2010-2011 a été une année de développement des 
capacités de leadership, de sensibilisation et de formation pour 
les jeunes autochtones des villes du Québec avec des réflexions et 
des activités axées sur différents thèmes : participation citoyenne, 
monde international, culture entrepreneuriale, économie sociale, 
partenariats et rapports égalitaires.

En août 2010, une planification stratégique a été réalisée par le 
Conseil des jeunes autochtones en milieu urbain du Mouvement 
des centres d’amitié. L’exercice a permis aux jeunes autochtones 
des villes du Québec de se rassembler afin de discuter ensemble 
de leurs préoccupations, des défis qu’ils rencontrent et de divers en-
jeux qui les touchent. Cet exercice permit également d’actualiser 
la mission, la vision ainsi que les valeurs dans lesquelles les jeunes 
autochtones se reconnaissent. L’implication de tous dans ce pro-
cessus a permis d’identifier les orientations stratégiques du Conseil 
des jeunes pour la période 2010-2015. Suite à cette planification 
stratégique, un comité de jeunes et le Regroupement des centres 
d’amitié autochtones du Québec ont élaboré le plan d’action jeu-
nesse afin de mettre en œuvre les orientations qui y figurent. Ce 
plan d’action fût présenté et validé par tous les membres du Conseil 
des jeunes autochtones en milieu urbain du RCAAQ en janvier 2011, 
lors de la Rencontre provinciale des jeunes à Wendake. 

De plus, l’administrateur jeunesse du conseil d’administration du 
Regroupement des centres d’amitié autochtones du Québec a 
participé à toutes les instances décisionnelles du RCAAQ en 2010-
2011, en plus de prendre part, avec les représentants jeunesse des 
Centres d’amitié autochtones du Québec, à l’Assemblée générale 
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annuelle en octobre 2010. Au niveau national, le représentant jeu-
nesse du RCAAQ a assisté à l’Assemblée générale annuelle de l’As-
sociation nationale des Centres d’amitié à Hinton en Alberta.

Le Conseil des jeunes autochtones en milieu urbain a été appelé, 
cette année, à participer à diverses activités portant sur l’économie 
sociale. Suite au virage en économie sociale que le Regroupement 
des centres d’amitié autochtones du Québec a effectué en 2005, 
plusieurs projets furent mis en place où l’implication des jeunes a 
pu se traduire de diverses façons. Désormais, un représentant jeu-
nesse occupe un siège au sein du comité jeunesse du Chantier de 
l’économie sociale et participe activement aux instances de ce 
comité afin de faire entendre la voix et les aspirations des citoyens 
autochtones en matière d’économie sociale et solidaire. Les jeunes 
du Mouvement participent également aux rencontres du Cercle en 
économie sociale autochtone qui permet de mobiliser, de partager 
et de renforcer les connaissances sur les pratiques entrepreneuriales 
collectives et solidaires autochtones. 

Pour une seconde année consécutive, notre partenariat avec l’Of-
fice Québec Amérique pour la Jeunesse (OQAJ) et le Chantier 
de l’Économie sociale a permis de réaliser une seconde mission 
de Sensibilisation à la culture entrepreneuriale collective chez les 

jeunes autochtones en milieu urbain du Québec, 
qui a eu lieu au Chiapas en août 2010. Ce projet vi-
sait à sensibiliser la relève autochtone urbaine aux 
entreprises d’économie sociale dans un contexte 
autochtone. Pour ce faire, une délégation de 
jeunes autochtones en milieu urbain s’est rendue 
au Mexique où ils ont pu échanger et acquérir des 
connaissances nouvelles sur l’entrepreneuriat col-
lectif.
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RAYONNEMENT DU MOUVEMENT 2010-2011  
REGROUPEMENT DES CENTRES D’AMITIÉ  
AUTOCHTONES DU QUÉBEC

Prix Hommage Bénévolat-Québec
Monsieur Doris Saint-Pierre, membre du conseil d’administration du 
CAAVD, a reçu le prix Hommage bénévolat-Québec 2010 dans la 
catégorie « Bénévole » du gouvernement du Québec.

Prix Sensibilisation à l’entrepreneuriat 
La dernière année fût une année remplie de mérite pour les jeunes 
autochtones des villes du Québec. En effet, deux projets menés par 
des jeunes autochtones du Mouvement furent récompensés. En 
premier lieu, dans le cadre de la Seconde édition des prix décer-
nés par Les Offices jeunesse internationaux du Québec (LOJIQ), le 
RCAAQ a reçu le Prix Sensibilisation à l’entrepreneuriat pour la réa-
lisation d’une mission jeunesse en économie sociale dans des entre-
prises autochtones au Chiapas. 

Prix Égalité
Le 16 mars dernier, au Cabaret du Capitole de Québec, le RCAAQ 
et le Centre d’amitié autochtone de Lanaudière (CAAL) recevait 
le Prix Égalité Coup de cœur pour La Légende d’Aigle-Doré lors du 
Gala Égalité, et ce, des mains du ministre responsable des Affaires 
autochtones, Monsieur Geoffrey Kelley.  Pour la première fois cette 
année, le ministère de la Culture, des Communications et de la 
Condition féminine invitait le public à voter et à choisir, toutes caté-
gories confondues, le projet qui présentait le plus fort potentiel pour 
l’avancement de l’égalité entre les femmes et les hommes.
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Le projet du CAAL était également en lice dans la catégorie Modèles 
et comportements égalitaires. Encore une fois, félicitations au CAAL 
et à tous les acteurs de ce projet novateur et rassembleur !

Journée internationale de la Paix 2010 
Nous tenons à souligner la présence de T8aminik Rankin aux céré-
monies entourant la Journée internationale de la Paix du 21 sep-
tembre dernier.  Ces cérémonies ont débuté par une rencontre pro-
tocolaire avec le Maire de la ville de Montréal, M. Gérald Tremblay 
pour se poursuivre le lendemain au siège des Nations Unies à New 
York.  Ainsi, entouré d’une délégation de 24 jeunes ambassadeurs 
canadiens de la paix, M. Rankin a pu  serrer la main du Secrétaire 
général des Nations-Unies, M. Ban Ki-moon, et échanger quelques 
mots avec lui.  En plus d’être Sénateur du Québec, M. Rankin est un 
réel ambassadeur de la paix à travers le monde.  

Prix Droits et Libertés 2010
En novembre 2010, le Centre d’amitié autochtone de Val-d’Or a 
reçu une mention spéciale du jury au Prix Droits et Libertés 2010 dé-
cerné par la Commission des droits de la personne et des droits de 
la jeunesse du Québec pour l’originalité des stratégies de sensibilisa-
tion utilisées par le CAAVD pour lutter contre le racisme, particulière-
ment la signature de la « Déclaration d’amitié entre les peuples » et 
la « Marche Gabriel-Commanda ».    

Elles changent le monde : 50 femmes de l’année
Le 12 janvier dernier, le magazine Elle Québec publiait son dossier 
annuel sur les 50 femmes de l’année 2010 qui font bouger le Québec 
et le monde et se distinguent par leur audace et leur talent.   De 
ces 50 femmes, une seule était choisie par les internautes grâce à 
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des mises en candidature sur le site internet d’Elle Québec : Édith 
Cloutier, présidente du RCAAQ et directrice générale du CAAVD a 
donc été nommé parmi ces 50 femmes. 

Le Nouvelliste : Tête d’affiche  
Le quotidien de la Mauricie, le Nouvelliste, publiait le lundi 31 jan-
vier un reportage sur sa Tête d’affiche, Mme Christine Jean, vice-
présidente du RCAAQ et directrice générale du CAALT.  L’article re-
late les actions et la mission dont se fait porte-parole Christine Jean 
et dénonce les préjugés dont souffrent les Autochtones.  De plus, 
Christine a participé à l’émission matinale de la radio de Radio-
Canada et a été le sujet d’un reportage présenté au Téléjournal 
Mauricie.  Mélanie Napartuk, du Centre d’amitié autochtone de 
La Tuque a aussi été nommée Lauréate de la Tête d’affiche pour le 
nouvelliste Radio-Canada le 12 mai 2010.

Concours Femmes de mérite de la YWCA 
Nomination de Mme Marjolaine Étienne
Le 23 mars dernier, la YWCA Québec rendait publique les noms des 
33 finalistes du Concours Femmes de mérite.  De ces femmes, Mme 
Marjolaine Étienne, directrice générale du Centre d’amitié autoch-
tone du Saguenay, était finaliste dans la catégorie Services publics, 
catégorie qui souligne l’apport de femmes actives et influentes au 
sein d’une organisation publique ou parapublique et qui favorisent 
l’ascension des femmes vers des postes de pouvoir, électifs ou non. 

Prix Desjardins Action 2011
Nomination du CAALT
Le Centre d’amitié autochtone de La Tuque a été finaliste dans la 
catégorie Économie sociale, du Gala Desjardins Action 2011 remis 
par la Chambre de commerce et d’industrie du Haut-Saint-Maurice. 
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Membres du Conseil d’administration et 
des employées 
regroupement des centres d’amitié  
autochtones du québec

LE CONSEIL D’ADMINISTRATION 2010-2011
Mme Edith Cloutier, Présidente  
Centre d’amitié autochtone de Val d’Or

Mme Christine Jean, Vice-Présidente 
Centre d’amitié autochtone de La Tuque

Mme Jo-Ann Toulouse, Secrétaire-trésorière  
Centre indien Cri de Chibougamau

Mme Martha Petiquay, Administratrice  
Centre d’amitié autochtone de Lanaudière

Mme. Josée Leblanc, Administratrice   
Centre d’amitié autochtone de Sept-Îles

Mme Annette Mathias, Administratrice   
Centre d’entraide et d’amitié autochtone de Senneterre

M. Brett Pineau, Administrateur  
Centre d’amitié autochtone de Montréal

Mme Marjolaine Étienne, Administratrice   
Centre d’amitié autochtone du Saguenay

Mme Karina Castonguay, Administratrice  jeunesse 
Centre d’amitié autochtone de Sept-Îles 
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L’ÉQUIPE DE TRAVAIL 2010-2011
Mme Josée Goulet  
Directrice générale

Mme Amélie Lainé  
Coordonnatrice des programmes

Mme Julie Girard  
Coordonnatrice des partenariats (intérim par Mme Cécile 
Pachocinski)

Mme Patricia Auclair  
Coordonnatrice des communications et des projets spéciaux

M. Sylvain Legault-Rankin  
Coordonnateur du développement économique

M. Mathieu-Joffre Lainé 
Agente de recherche

Mme Tanya Sirois  
Comptable

Mme Marie-Pierre Lainé  
Agente de développement jeunesse

Mme Danielle Larose  
conseillère en développement local
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Liste des partenaires 
regroupement des centres d’amitié  
autochtones du québec

Partenaires autochtones
Assemblée des Premières Nations du Québec et du Labrador et ses 
commissions (APQNL)
	 • CSSSPNQL
	 • CDEPNQL
	 • IDDPNQL
	 • CEPN
	 • CDRHPNQ
	 • Réseau jeunesse des Premières Nations
Association nationale des Centres d’amitié (ANCA) 
Femmes Autochtones du Québec (FAQ) 
Services Parajudiciaires Autochtones du Québec (SPAQ)

Partenaires de la société civile
Chantier de l’économie sociale 
Comité sectoriel de la main-d’œuvre Économie sociale Action com-
munautaire (CSMO ESAC)
Confédération des syndicats nationaux (CSN) 
Institut du Nouveau Monde (INM)
Réseau des carrefours jeunesse-emploi du Québec (RCJEQ)
Union des municipalités du Québec (UMQ)

Partenaires universitaires
Réseau DIALOG 
Institut national de recherche scientifique (INRS)
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Partenaires gouvernementaux
Gouvernement du Québec
Ministère de l’Éducation, des Loisirs et du Sport
Ministère de l’Emploi et de la Solidarité sociale
Ministère de la Santé et des Services sociaux
Ministère des Affaires municipales, Régionales et Occupation du 
territoire
Secrétariat aux affaires autochtones
Secrétariat à la condition féminine
Secrétariat à la jeunesse

Gouvernement du Canada 
Affaires autochtones et du Nord Canada
Agence de santé publique du Canada
Patrimoine Canada
Ressources Humaines et Développement des compétences Canada
Service Canada



autochtone du Saguenay

Le Regroupement des centres d’amitié autochtones du Québec milite pour les droits 

et intérêts des citoyens autochtones dans les villes tout en appuyant les Centres 

d’amitié autochtones dans l’atteinte de leur mission visant l’amélioration de la qualité de 

vie des Autochtones dans les villes, la promotion de la culture et le rapprochement 

entre les peuples. 

Les Centres d’amitié autochtones du Québec sont implantés dans les villes de Chibouga-

mau, Val-d’Or, La Tuque, Montréal, Senneterre, Québec, Joliette (Lanaudière), Sept-Îles, 

Saguenay et Trois-Rivières, en développement.

CAAS
Téléphone : (418) 842-6354


